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Meilleure équipe
romande actuelle,
le néo-promu
réussit son retour
dans l’élite et
déclenche un élan
de sympathie
autour de lui.

Frédéric Ravussin

Il se passe manifestement
quelque chose du côté du Stade
Municipal d’Yverdon. Une se-
maine après le FC Bâle, c’est
Saint-Gall, une autre valeur sûre
du foot suisse, qui est rentrée
bredouille de son déplacement
dans le Nord vaudois. Deux vic-
toires en autant de rencontres à
sept jours d’intervalle dans leur
«nouvelle» enceinte remise aux
normes de la Swiss Football
League: les «vert et blanc» et
leurs supporters n’osaient sans
doute pas espérer un tel départ
en Super League.

Avec 15 points récoltés en
neuf journées – total qui fait d’eux
la meilleure formation romande
actuelle (6e place) –, les Yverdon-
nois comptent même trois unités
de plus que l’équipe «référence»
de 1999, entraînée par Lucien
Favre. De quoi déclencher un
élan positif au sein d’une popula-
tion pas forcément réputée pour
s’enhardir facilement. «Dans le
Nord vaudois, on est plutôt ré-
servé, mais on sent cet engoue-
ment qui croît autour de
l’équipe», confirme François Leh-
mann, un fidèle supporter.

L’enseignant à la retraite suit
YS depuis quarante ans. Et il as-
sure n’avoir jamais vu le public
pousser son équipe en fin de
match comme elle vient de le faire
contre Brodeurs et Rhénans, de-

vant respectivement 3800 et
4200 spectateurs. «L’ambiance
est clairement plus forte qu’en fin
de saison dernière, c’est sûr. Di-
manche, quand le kop a exhorté
les spectateurs de la Tribune
Verte à lever les bras pour soute-
nir les joueurs, ils se sont exécu-
tés commeun seul homme. Du ja-
mais vu!»

Sur la pelouse, les joueurs
sentent cet appui. «On voit qu’il y
a plus d’animation en tribunes. Et
ça nous donne envie de nous sur-
passer plus encore», affirme Né-
hémie Lusuena. Le milieu de ter-
rain, formé au club, confirme en
quelque sorte les propos que son
coéquipier Sebastian Breza tenait
dans «La Région» lundi: «Notre

stade n’est peut-être pas le plus
grand, mais quand il est rempli,
on a l’impression qu’il y a énor-
mément de gens parce que tout
est compact.»

Au-delà des tribunes
Certes, Yverdon ne sera sans
doute jamais une ville qui vit le
foot à 100% (mais en existe-t-il

une en Suisse qui puisse pré-
tendre à ça?). Néanmoins, l’en-
thousiasme gagne du terrain au-
delà des tribunes. «Àmidi, quand
KevinMartin (ndlr: le gardien) est
sorti demonmagasin, des enfants
qui passaient par là l’ont tout de
suite reconnu. Ils se sont tout de
suitemis à crier, c’est Kevin, c’est
Kevin», témoigne Giuseppe Tum-
minello.

Pareille scène aurait évidem-
ment été impensable il y a six ans
et demi, quandYS évoluait encore
au quatrième échelon national.
Bien sûr, dans les rues du centre-
ville, les maillots du Barça ou du
Real sont encore les plus présents.
Mais si l’on y croise du vert, ce
n’est plus uniquement parce
qu’un Saint-Gallois passe quelques
jours de vacances au camping.
«Mes deux fils, eux aussi suppor-
ters d’YS depuis de longues an-
nées, m’ont assuré qu’on voyait
davantage de jeunes avec desmail-
lots ou des trainings du club en
ville», reprendFrançois Lehmann.

Identification
Les bons résultats sont tout sauf
étrangers à cette forme d’identifi-
cation aux couleurs locales. D’au-
tant que l’équipe deMarco Schäl-
libaum n’était pas forcément at-
tendue à pareille fête dans sa nou-
velle catégorie de jeu. «C’est
au-delà de ce qu’on pouvait ima-
giner, mais je n’étais absolument
pas d’accord avec les journalistes
qui nous condamnaient à la relé-
gation avant le début de saison»,
note François Lehmann.

Giuseppe Tumminello
confirme: «C’est incroyable
comme la mayonnaise a vite pris
avec les nombreux nouveaux ve-
nus. Le seul bémol, c’est qu’il n’y
a qu’un seul Yverdonnois dans le
groupe. Peut-être pourrait-on pro-
fiter de la dynamique actuelle
pour intégrer un ou deux jeunes
du club.» Pour l’identification, il
n’y aurait pas mieux en effet.

«On voit davantage de maillots et
de trainings d’Yverdon Sport en ville»

Football

«L’ambiance est
clairement plus
forte qu’en fin de
saison dernière.»
François Lehmann, supporter
d’YS depuis quarante ans

La capacité du Stade Municipal a été revue à la baisse en raison des normes fixées par la Swiss Football League, mais la
proximité du public avec la pelouse contribue à la motivation des joueurs. KEYSTONE

Infrastructures
ferroviaires
L’entier de la députation
vaudoise à Berne soutient
le postulat de Raphaël
Mahaim, qui veut
faire avancer le projet
d’agrandissement de
la gare en souterrain.
Le chantier de la gare de Lau-
sanne est planté. Mais cela ne doit
pas empêcher de penser à la suite.
Bien au contraire. Le conseiller
national Raphaël Mahaim (Les
Verts) dépose un postulat pour
lancer une étude exploratoire
pour une gare souterraine à Lau-
sanne. Son texte a été paraphé par
tous ses collègues vaudois au Na-
tional.

Ce printemps, l’Office fédéral
des transports (OFT) et les CFF
ont annoncé un énième report du
chantier de la gare. Ils prévoient
désormais une mise en service
complète de l’infrastructure réno-
vée pour 2038. Une promesse qui
n’engage qu’eux.

Du côté des Vaudois, on
cherche à avancer. «On parle
beaucoup du chantier de la gare
de Lausanne, mais il faut rappe-
ler qu’il ne s’agit que d’une mise
à niveau, notamment de sa sécu-
rité, mais pas d’une augmenta-

tion de la capacité en termes de
transport de voyageurs, note Ra-
phaël Mahaim. On doit réfléchir
à l’après.»

Une gare rénovée
sous-dimensionnée
La mise a niveau de l’infrastruc-
ture est initialement basée sur des
projections de fréquentation pour
les années 2020-2030. Le risque
est donc grand qu’elle soit déjà
sous-dimensionnée à la fin des an-
nées 2030.

Le postulat invite le Conseil fé-
déral à réaliser, avec l’OFT, une
étude exploratoire portant sur
toutes les variantes possibles de
développement de la gare de Lau-
sanne à l’horizon 2050. Le
conseiller national et candidat

aux États Vert a déposé son pos-
tulat avec l’assentiment du Can-
ton: «Il faut que l’agrandissement
de la gare de Lausanne reste prio-
ritaire. Notre travail politique est
de maintenir ce dossier au som-
met de la pile.»

Préfinancement du Canton
Vu la densité au centre-ville de
Lausanne, il ne semble pas y avoir
d’alternative à une gare souter-
raine. Le développement du pos-
tulat rappelle que le «Plan cadre
Lausanne 2010», publié la même
année par les CFF, prévoyait no-
tamment un nouveau tronçon à
double voie entre Renens et Lau-
sanne débouchant dans une gare
souterraine creusée dans la col-
line de Montbenon. Ce site étant
distinct de celui de la gare ac-
tuelle, ces pré-études ne devraient
pas perturber le chantier de mise
à niveau.

L’élu Vert espère même que
l’épisode que nous vivons avec
la gare de Lausanne permettra
de tirer quelques enseigne-
ments. «Je pense que si l’on veut
donner une chance à ce projet
de gare souterraine, il faudra
que le Canton de Vaud dise, à un
moment donné, qu’il en préfi-
nance une partie, comme Zurich
l’a fait pour sa gare souterraine.»
Renaud Bournoud

Les élus veulent une étude exploratoire
pour une gare souterraine à Lausanne

«Notre travail
politique est
de maintenir le
dossier de la gare
de Lausanne
au sommet
de la pile.»
Raphaël Mahaim (Les Verts)

Camping
Une mue des
infrastructures touristiques
sur le lac de Morat est en
vue, avec la prochaine
construction d’un nouveau
commerce d’alimentation.

Les habitués de la plage et du
camping d’Avenches ont intérêt à
immortaliser les infrastructures
des lieux, l’été prochain. Car dès
la fin de l’été 2024, une véritable
mue des bâtiments sera lancée.
Dans un premier temps, un nou-
veau magasin, de 240m2 de sur-
face au sol, ouvrira ses portes en
2025. Doté d’environ 150m2 de
panneaux solaires, l’endroit sera
chauffé pour le printemps et cli-
matisé pour l’été. Quant à la
construction d’un nouveau res-
taurant en lieu et place de la bu-
vette inondée, elle devrait suivre
pour 2027.

«Dans le bloc abritant douches
et sanitaires, les locaux commer-
ciaux actuels ont plus de 30 ans
et leurs équipements sont obso-
lètes. La configuration n’est aussi
pas idéale», explique Fernand
Corminbœuf, administrateur des
bâtiments pour Avenches Tou-
risme. L’association touristique
bénéficie de la concession d’ex-
ploitation des lieux auprès du

Canton de Vaud. La mise à l’en-
quête concernant cette nouvelle
construction n’a pas suscité d’op-
position.

Environ 600’000 francs
Cette première phase de réorga-
nisation des constructions devrait
se chiffrer aux alentours de
600’000 francs. «L’investisse-
ment détaillé sera présenté lors de
la prochaine assemblée, en fonc-
tion des soumissions», précise le
responsable.

Le projet comprendra le
réaménagement des infrastruc-
tures actuelles, qui, outre la petite
épicerie, comprend aussi une
crêperie et unmagasin de spécia-
lités chinoises. Un take-away
pourrait notamment être installé
dans les surfaces libérées.

Un peu plus loin, l’avenir de la
buvette saisonnière est aussi à
l’étude du comité d’Avenches
Tourisme. L’endroit avait été
inondé lors de la crue historique
de l’été 2021 et un déplacement
du restaurant, un peu plus en re-
trait de la rive, est imaginé. Des
étudiants de l’École hôtelière de
Lausanne ont réalisé une étude de
marché sur la question, l’idée
étant d’exploiter ce bistrot toute
l’année. L’ouverture est prévue
pour 2027.
Sébastien Galliker

Avant le bistrot, un nouveaumagasin
équipera la plage d’Avenches

«Dans le bloc
abritant douches
et sanitaires,
les locaux
commerciaux
actuels ont plus
de 30 ans et leurs
équipements sont
obsolètes. La
configuration n’est
aussi pas idéale.»
Fernand Corminbœuf,
Avenches Tourisme


